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MOT DU PRÉSIDENT

Mars 1995 vous apporte le premier bulletin de l’année.
Nous espérons qu’il inaugure bien les fêtes de Saint-Ray-
mond et du 325����.

Un mot sur l’adhésion. La semaine dernière, je parlais
avec un parent et lui glissais un mot sur l’Association. Il
m’a immédiatement remis sa souscription de membre
ainsi que les renseignements nécessaires, en me souli-
gnant qu’il remettait toujours cette adhésion à plus tard,
et ce depuis les débuts de l’Association. Que chacun y
pense.

Je vais commencer en avril ou mai les rencontres régio-
nales dont je vous ai déjà entretenus.

L’organisation de la grande fête de Saint-Raymond, pour
le mois de mai, est en pleine activité, et vous pouvez con-
sulter le programme dans ce bulletin. À vous d’y partici-
per.

Celle des fêtes du 325���� est elle aussi en très bonne mar-
che et la date du 16 septembre est retenue. Je vous con-
seille de prévoir du temps libre, car le comité vous
réserve des surprises.

Nous espérons bien voir et revoir des cousins et cousines
d’ici et d’ailleurs à ces deux occasions, comme ce fut le
cas dans toutes nos fêtes antérieures.

À tous et à toutes, À BIENTÔT.

Gaston Robitaille, c. a., président

PRIX BÉNÉVOLAT

La ministre fédérale de la Santé, Diane Marleau, a décer-
né en juin dernier la médaille et le certificat d’honneur du
Prix Bénévolat Canada à Mme Monique Robitaille de
Québec. La récipiendaire s’est dévouée pour aider les en-
fants ayant des troubles d’adaptation ou d’apprentissage,
et leurs familles, au sein d’institutions telles la Confédé-
ration des organismes provinciaux de personnes handi-
capées du Québec et l’Institut québécois de la déficience
mentale.

Monique a déjà été membre de notre Conseil d’Adminis-
tration il y a quelques années. Nos plus sincères félicita-
tions pour ce prix bénévolat canadien.

THÉÂTRE

Le 13 février dernier, eut lieu une conférence de presse
pour souligner la 46���� programmation de la troupe de
théâtre Les Treize identifiée depuis ses débuts à l’Univer-
sité Laval. Président d’honneur de cette 46� saison, le co-
médien Jack Robitaille a souligné la prévalence de
l’absurde dans la programmation.
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Nouvelles brèves

� Décès

Nous apprenons les décès suivants:

Roger Côté de Québec à l’âge de 70 ans et 11 mois. Il
était l’époux de Rachel Robitaille, une membre de
l’Association.

Thérèse Robitaille Jolin de Trois-Rivières. Elle était
la soeur de Colette du Conseil d’Administration, la
belle-soeur de Gaston notre président et la cousine de
René notre secrétaire.

Gemma Robitaille Patry à l’âge de 80 ans. Elle était
la soeur, la cousine ou la tante de plusieurs membres
de notre Association.

Nous transmettons aux membres des familles éprou-
vées nos sincères condoléances.
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NOS MEMBRES À VIE

Un curé Monseigneur:
le Rév. Kenneth Robitaille, S.t.l., Ph D..

Par René Robitaille, de Cap-Rouge

Monseigneur Robitaille, aujourd’hui curé de la cathé-
drale St. Michael’s de Toronto, est né à Midland en Onta-
rio, le 17 août 1930. Il fut ordonné prêtre le 5 juin 1954
par le cardinal McGuigan à Toronto.

D’une grande érudition, son éducation fut très variée
comme en font foi les études qu’il a poursuivies et les di-
plômes qu’il a obtenus:

"23�1"2.# % :�)�� -� �&���1�)���+ 
�-�&*-
"2.#1"2.� % :�)�� ��,������� -� 
�-�&*-
"2.�1"20" % ��9�*&��� �&�*(1��>�'(�* -� �)�)*()
"20� % �&�7����� ?' &�(' @ ��;*�6��'�(� -� �)�)*()
"20"1"20. % !�&*- ��9�*&��� -� ������
"20. % ����*�� �* (7�)�)>�� @ ��;*�6��'�(� �&6&�
"2�"1"2�3 % :(�-�' ,)'(1>�&-���' @ ��;*�6��'�(� �&6&�
"2�# % 
&A(��'� ?' &�(' @ ��;*�6��'�(� �&6&�
"2�31"2�. % :(�-�' @ �& �)��)**� @ �&��'
"2�/ % 
)�()�&( �* ��((��&(��� =�&*B&�'� @ ��;*�6��'�(� �&1
6&�
"2�2 % �)��' -��(&���* @ ��;*�6��'�(� -� ����>�& �* �(&���
"2/3 % :(�-�' @ ��;*�6��'�(� 	)(��1
&9� &�8 :(&('1;*�'

Malgré le temps passé à acquérir cette instruction très va-
riée et étendue, il a rempli un nombre considérable de
charges telles que:

"20.1"200 % ��)=�''��� -�&*>�&�' &� ��9�*&��� -��9)'
�* ���(���

"2001"20/ % C���1�7&*������ &� -�)�?'� -� �)�)*()
"2001"2�" % 
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�)�)*()
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'�9�*&���
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"2��1"2�. % �''�'(&*(1�8���(�= -� ��&��7�6D5�� �7���, �)�)�E @

�)�)*()�
"2�.1"2�2 % ���� -� �& ,&�)�''� -� �&�*(�1�)'� -� ��9& @

��&��)�)�>7
"2�2 1 % ���� @ �& �&(7�-�&�� �(1
��7&���' -� �)�)*()

Au cours de sa carrière, il a trouvé le temps d’exercer des
tâches et prendre des responsabilités dans des organis-
mes comme la Conférence ontarienne des évêques, la
Commission liturgique du diocèse, la chorale de St-Mi-
chael’s. Il fut aumônier des Filles d’Isabelle, des Cheva-
liers de Colomb et de la Force Policière de Toronto. Il a
reçu la Croix de mérite des Chevaliers du Saint-Sépulcre
et fut sacré monseigneur par le pape Jean-Paul II.

Il a toujours été très près de ses paroissiens.«Nous som-
mes de propriété publique», disait-il du temps qu’il était
curé de Sainte-Rose de Lima. «Les gens peuvent venir et
nous voir n’importe quand durant le jour ou la nuit et sans

rendez-vous». Une des tâches les plus accaparantes était
celle de conseiller auprès des couples. «Les gens pou-
vaient être un peu embarrassés, disait-il, en confiant leurs
problèmes à un conseiller professionnel, un psychiatre
ou un psychologue, mais l’étaient moins avec un prêtre. Il
semblait que c’était plus respectable». Il croit que son cé-
libat lui donnait un avantage comme conseiller. «Je suis
très objectif parce que je ne suis pas marié. La plupart des
problèmes à résoudre concernaient les communications
et sont donc des problèmes humains. Mais si un couple a
besoin d’avis en matière sexuelle, il doit aller vers une
autre source, pas un prêtre».

Lors de ses vacances, il avait l’habitude de passer trois
semaines en Floride, généralement en janvier. En temps
libre, ce qui n’arrive pas souvent, il aimait bien faire du
vélo.

Son père était plombier, et les membres de la famille
étaient très proches. Mgr Robitaille fait partie d’une fa-
mille nombreuse dont les membres sont Francis (décé-
dé), Peggy (Mme G. Thomson) de Don Mills, Ronald de
Midland, Douglas de Marathon, Marjorie (Mme J. McEl-
roy) de Guelph, John de Brampton, Stanley de London et
Michael de Buffalo.

Mgr Kenneth Robitaille, curé de la cathédrale
St-Michael’s de Toronto. Il a suivi avec intérêt le
développement de notre Association et l’a
supportée en devenant un membre à vie.
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FÊTE DU PRINTEMPS À SAINT-RAYMOND

INVITATION AUX COUSINES ET COUSINS ROBITAILLE

Les Robitaille de Saint-Raymond, conjointement avec l’Association des familles Robitaille, vous convient à un ras-
semblement familial, samedi, le 20 mai 1995, au Motel Claire-Fontaine, 840 Route 365, à Saint-Raymond.

Les membres du comité organisateur vous accueilleront à partir de 14h00. Un souper familial, servi vers 18h00, sera
suivi d’une soirée canadienne animée par les frères Robitaille et les amis.

Tous les Robitaille et les membres de leur famille qui désirent participer à cette rencontre sont priés de compléter le
feuillet d’inscription inséré à l’intérieur du Bulletin. Le nombre de places disponibles étant limité, nous vous deman-
dons de manifester votre intention d’être présents le plus tôt possible. La date limite d’inscription est le 20 avril.

� Les frais d’inscription sont de 20$ par personne, payables par mandat ou par chèque à l’ordre
de la«Fête des Robitaille, (95-05-20)» et doivent être adressés, accompagnés du feuillet
d’inscription, à Marc Robitaille, C.P.808, Saint-Raymond, G0A 4G0.

PROGRAMME DE LA FÊTE À SAINT-RAYMOND

".F�� @ "�7�� G1 �������
G1 ��(�)�6&����'+ =�&(��*�'&(�)*
G1 C�'�(� -� E�)'5�� -� ���'')��&(�)*

�,7)()'+ ')�6�*��'+ (�&6&�8 -�' &�(�'(�' �)��(&����+ �����(�*'+ �(���� 
"�7�� @ "/7�� �)�E(&�� -�' ��(�)�6&����'
"/7�� �)�,��

��?9� -� ,)���&�8
��)�7�((� -� ,)���( '�� ��H
�&�&-� -� �7�=
!I(�&� �7)�)�&( J�&�(&H&�K '�� �)���' &�8 =�&�'�'
�&=� �( (7�


)(' -� ���*6�*�� -� ,��'�-�*( !&'()* �( -� 6��&��� ���&*
#�73� �)���� �&*&-��**� =)�E�)��5��

Il est souhaitable de donner le plus d’informations possible sur le feuillet d’inscription
afin que le comité puisse recueillir les données nécessaires au succès de la Fête.

Au plaisir de vous rencontrer le 20 mai prochain.

Pour des renseignements supplémentaires, contactez le comité organisateur:

Patricia : (418) 337 6993 Cylien : (418) 337 3161
Marc : (418) 337 7036

UN PEU D’HISTOIRE DE LA BRANCHE DE SAINT-RAYMOND

Pierre naquit le 16 mai 1834 à L’Ancienne-Lorette
dans la famille de Pierre et Sophie Dion. Il quitta la mai-
son familiale dans les années 1850 pour travailler et
s’établir à Saint-Raymond.

Il épousa, le 13 février 1855 à L’Ancienne-Lorette, Jo-
sephte Lebel Beaulieu, fille de Jacques et de Josephte
Garneau de Saint-Ambroise. À ce couple s’ajoutera
neuf enfants.

C’est en 1861 que Pierre fit l’acquisition de sa première
terre située dans le rang du Nord, terre qui appartenait à

un américain du nom de Peter Skene Ogden. C’est à cet
endroit qu’ils élevèrent toute leur famille.

Il acheta une seconde terre en 1881 qu’il revendit à Hi-

laire Robitaille en 1885. Cette même terre passa aux
mains d’Isidore Robitaille en 1889, ce dernier étant le
frère de Pierre.

Josephte décéda le 3 octobre 1897 à l’âge de 65 ans.
Après avoir fait donation de ses biens au dernier de ses
fils, Pierre suivit sa femme quelques années plus tard,
soit le 19 avril 1899 à l’âge de 65 ans. Ils ont été inhu-

Pour vous

inscrire,

complétez

le feuillet

inséré

au milieu
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GÉNÉALOGIE D’UNE BRANCHE DE ROBITAILLE À SAINT-RAYMOND

Liste (partielle) de la descendance de Pierre et Josephte Robitaille

Sur ce dessin, chaque colonne représente une famille. Chaque début de flèche représente
les parents d’une famille et chaque fin de flèche représente les enfants de ces parents. Les
dates inscrites sont les dates de mariage.

* En italique, les organisateurs de la fête du printemps !
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GUÉRISONS DE DEUX ROBITAILLE ATTRIBUÉES
À MÈRE D’YOUVILLE

NDLR: Deux textes nous ont été transmis par Pierrette
Robitaille de l’Épiphanie. Ils proviennent d’une
publication des Soeurs Grises de Montréal. Les deux
guérisons dont on parle ont sans doute servi à appuyer
la canonisation de cette grande canadienne par le
Pape Jean Paul II le 9 décembre 1990

Guérison de M. Israël Robitaille,
74 ans, d’Outremont.

Écrit par Soeur Bernadette Robitaille le 14 nov. 1931.

Merci à Mère d’Youville qui nous a conservé notre bon et
cher papa! À sa gloire, je relate avec bonheur le fait sui-
vant:

Au début d’avril 1930, papa était légèrement blessé à la
jambe par une planche. Égratignure dont il ne s’inquiète
guère: il en avait tant reçu dans sa vie d’entrepreneur-me-
nuisier!

La petite plaie devint un foyer d’infection grave. Durant
huit jours, le cher blessé souffre sans se plaindre. Mardi,
11 avril, il assiste à la messe, quand le vertige et le frisson
l’obligent à retourner chez lui. La jambe est dans un état
alarmant ! Le médecin diagnostique une gangrène diabé-
tique.

Lundi, 17 avril, les courants infectieux ont dépassé le ge-
nou. Docteur D. conseille de faire administrer le malade.
«Le mal progresse avec une rapidité étonnante, dit-il. Le
coma peut se produire en quelques heures.»

Mardi, 18, consultation avec docteur B., chirurgien de
l’Hôpital Notre-Dame. Comme dernière chance de salut,
l’amputation jusqu’à la hanche est proposée. L’inflam-
mation n’est qu’à un pouce des glandes surrénales.«C’est
l’intoxication générale à bref délai, me téléphone docteur
D. Votre père va souffrir le martyre. Venez le décider à
l’opération. Il faut que cela se fasse vite. À quatre heures,
il sera trop tard.»

Depuis le dimanche de Pâques, 16 avril, jour où j’avais
appris l’affligeante nouvelle, ma communauté faisait
violence au ciel pour obtenir un miracle. Une neuvaine
fervente se fit à cette intention par neuf compagnes sym-
pathiques. À la neuvaine journalière au caveau (crypte
qui renferme le tombeau de la Vénérable Mère d’You-
ville), la même ferveur était sollicitée du Père Éternel,
par l’intercession de Mère d’Youville, tandis qu’à la mai-
son, enfants et petits-enfants répétaient avec confiance la
supplique: «Mère d’Youville, guérissez papa –ou grand-
papa– s’il vous plaît.» Le vénéré malade priait avec nous

et, quoique dans un demi-coma, trouvait la force de se
mettre, comme nous, les bras en croix. C’était touchant.

Donc, je me rends auprès de papa et je lui dis que l’ampu-
tation reste sa dernière chance de salut; au moins, elle lui
exempterait des souffrances inouïes... «Notre-Seigneur,
me répond-il, est mort sur la croix avec tous ses mem-
bres. Je veux, comme lui, souffrir en tous mes membres
autant qu’il lui plaira. Je le prie de m’aider. Il l’a fait jus-
qu’ici. Il ne m’abandonnera pas. Je veux mourir en chré-
tien.»

Il était trois heures, moment précis où l’on faisait la neu-
vaine à la Maison-Mère. «C’est, me dis-je, la réponse de
Mère d’Youville. Elle ne veut pas l’amputation. Elle le
guérira.» Alors, je prends la relique de cette bonne Mère
et je la fixe à la partie supérieure du bandage en disant:
«Eh bien! papa, c’est Mère d’Youville qui va être votre
chirurgien. Il ne faut pas que le mal monte plus haut.»

Je fais connaître au médecin la détermination du malade
et notre recours à Mère d’Youville. «Que votre commu-
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Quelques notes sur Mère d’Youville

Marguerite de la Jemmerais est née en 1701, donc
du temps des deuxième et troisième générations des
Robitaille, au manoir seigneurial de Varennes. Elle
était la petite-fille de Pierre Boucher et la nièce du
découvreur La Vérendrye. À sept ans, elle devint
orpheline. À vingt-et-un ans, elle épousa un bel
officier François You d’Youville, mais ce dernier se
comporta en viveur accumulant dettes, incartades et
infidélités. Veuve après huit ans de vie commune, et
après avoir perdu quatre de ses six enfants en bas
âge, elle entreprit une nouvelle vie en fondant en
1737 l’Institut des Soeurs de la Charité de Montréal
avec trois autres associées dans le but d’aider les
pauvres et indigents. Manquant de ressources et
malade pendant sept ans, elle releva son véritable
défi en 1747. La santé revenue, elle accepta de
prendre en charge l’Hôpital Général de Montréal qui
tombait en ruine. L’hôpital fut restauré et des salles
nouvelles accueillirent des malheureux de toutes
catégories: vieillards, enfants trouvés, invalides
indigents, aliénés, femmes perdues, etc...

Pour recueillir les fonds dont elle avait besoin, elle
mit tout son personnel à l’oeuvre, même les
hospitalisés. Elle menait de front les activités les
plus diverses: travaux de couture et de cordonnerie,
fournitures aux troupes et aux commerçants,
transports par voitures et par bateaux, services de
traversiers: elle maintint la brasserie des frères
Charron qui avaient fondé l’hôpital; elle conduisit un
commerce de tabac, vendit de la pierre et des
matériaux de construction, loua des pacages,
exploita une glacière. C’était une femme forte qui
prenait les moyens pour aider la population
défavorisée.



nauté se mette en prières, me répond-il, et, si votre père
guérit, je signe un certificat.»

Le lendemain, lorsqu’il défait le pansement, surprise! les
marques d’infection sont disparues. Restait au bas de la
jambe, une plaie profonde et étendue. Graduellement elle
se cicatrisa.

Constatant le fait, le médecin ne put s’empêcher de dire:
«Il faut faire la part du surnaturel.»

Papa resta diabétique. Mais ce reliquat, loin d’atténuer la
faveur, la confirme. N’est-il pas reconnu qu’une plaie,
chez un diabétique, ne se ferme généralement pas, sur-
tout sur un vieillard.

GUÉRISON D’ECZÉMA

Lettre d’Yvonne Robitaille à sa soeur Soeur Bernadette
Robitaille, écrite à Sainte-Dorothée, en mars 1924.

Quand je suis allée te voir en juin dernier, ma Margueri-
te-Marie, au dire du médecin, souffrait d’eczéma. La fi-

gure et le bras gauche en étaient couverts. Sur ton conseil
et avec ton concours, nous avons prié Mère d’Youville.
Je ne donnais aucun remède à la petite et ne lui faisait
d’autre traitement que l’application de la relique que tu
m’avais donnée. En huit jours, tout disparut. Margueri-
te-Marie passa l’été et l’automne en bonne santé. L’a-
vant-veille de Noël, le mal revint plus sérieux que jamais.
Alors, nous avons de nouveau prié Mère d’Youville, lui
demandant de la guérir pour le Jour de l’An. Eh bien!
nous fûmes exaucés. Elle semble définitivement guérie.
Je suis très reconnaissante à ta bonne Mère en l’honneur
de laquelle je ferai chanter une messe d’action de grâces
la semaine prochaine, afin qu’elle nous conserve sa pro-
tection.

Le témoignage suivant a été donné par Madame Antoine
Goyer le 18 novembre 1931 et confirmant cette guérison:

Marguerite-Marie n’avait que quinze mois lors de sa
guérison. Le mal n’a jamais reparu. Heureuse se-
rais-je si mon humble témoignage contribuait à aug-
menter la confiance envers cette Vénérable Mère et à
hâter sa glorification!
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BÉNÉVOLAT ORIGINAL DE
WILLIAM ROBITAILLE À
COMPTON VILLAGE

NDLR: Cet article est tiré du journal Le Progrès de
Coaticook du 18 avril 1989. William est le père de
Florent, un des organisateurs des Fêtes du 325

�

. Ce
dernier nous a déclaré que cette activité se répète
toujours à chaque année.

Un couple de résidents du village de Compton, M. et
Mme William Robitaille ont trouvé une façon originale
de faire leur bénévolat. Depuis quelques années, ils font
les sucres, uniquement pour le plaisir et pour faire plaisir.
Et même s’ils n’ont pas de sucrerie.

À Compton, comme ailleurs, il y a de
beaux érables qui croissent un peu par-
tout dans le village. M. Robitaille, une
fois un certain nombre de permissions
obtenues, entaille ces érables et y ac-
croche ses 200 chaudières. Il entaille le
long de la rue, sur des propriétés pri-
vées, dans la cour de l’école voisine et
même dans le cimetière.

Puis, tout à côté de sa maison, il a érigé
sa cabane à sucre. Une miniature de 8
par 12 pieds. Après qu’il y eut installé
un évaporateur, également de sa fabri-
cation, et tout aussi miniature que la
cabane, il reste de la place pour asseoir
une dizaine de personnes qui, devant
eux, ont une table qui fait à peine plus

large qu’une assiette. Mais qu’importe, c’est chaleureux
et on peut s’y régaler à l’abri.

Et, à l’extérieur, M. Robitaille a “patenté” un autre feu
pour finir la tire, pour travailler un peu en plein air.

Et Mme Robitaille (Gemma Daigle) n’est pas en reste
dans cette activité. Pour le même prix, c’est-à-dire gratui-
tement, elle sert des crêpes, des fèves au lard, des tourtiè-
res, du pain, etc... toutes des choses qu’elle cuisine
elle-même.

Enfin, les Robitaille écoulent leur production en l’offrant
gracieusement aux enfants de l’école voisine qui les visi-
tent par classe entière, aux gens du troisième âge qui leur
rendent visite par petits groupes, à des voisins qui ont mis
leurs érables à leur disposition, etc... Ils invitent égale-

ment des parents, des amis, des confrères
et consoeurs d’associations, etc... Des
passants s’y arrêtent, ils sont reçus. Et
c’est le même prix pour tous; les Robi-
taille se trouvent bien payés de souriants
mercis.

Pour les plus jeunes, c’est l’occasion
d’apprendre la cueillette et la transforma-
tion d’un produit typiquement de chez
nous, pour les plus âgés, l’occasion de re-
vivre de bons souvenirs. Pour tous, celle
de goûter à une belle forme de chaleureuse
hospitalité entièrement désintéressée.

Une façon bien personnelle de faire du bé-
névolat et de “ne pas laisser se gaspiller ce
que la nature nous a donné”.
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C’est décidé! L’Association organise des fêtes pour souligner l’arrivée des trois frères Robitaille, Jean, Pierre et
Nicolas, en Amérique en 1670. En effet, ils traversaient l’Atlantique, 62 ans seulement après la fondation de Québec, et
dix ans après l’exploit du Long-Sault avec Dollard, événement qui selon plusieurs avait sauvé la jeune colonie de la
Nouvelle-France. Voici donc quelques données qui vous inciteront à réserver cette journée qui s’annonce déjà comme
historique, en plus d’être remarquable au point de vue fraternisation, sociabilité et fierté.

DATE ET ENDROIT: Samedi, le 16 septembre 1995, dans la région de Québec.

� COMITÉ ORGANISATEUR:

Un comité a été formé pour jeter les bases d’un programme préliminaire. Ce comité regroupe:

� René de Cap-Rouge, président. Tel: (418) 651 3567

� Claire de L’Ancienne-Lorette, vice-présidente. Tel: (418) 871 5413

� Florent de Cap-Rouge, secrétaire. Tel: (418) 657 6569

� Jacques de Charlesbourg, trésorier et membre du conseil d’administration. Tel: (418) 626 4096

� PROGRAMME PRÉLIMINAIRE

Basé sur des suggestions des membres, du conseil d’administration et du comité organisateur, le programme
comprendrait les activités suivantes:
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Le programme définitif sera présenté dans le prochain bulletin

� AVIS DE RECHERCHE

Il est prévu aussi de présenter des conférences sur nos ancêtres. Nous sommes à la recherche présentement de
conférenciers Robitaille qui seraient prêts à faire des présentations de 30 minutes maximum, sur des sujets tels
que: la biographie d’un Robitaille illustre, l’histoire de l’implantation d’une branche dans une région, d’un métier de
l’ancien temps, des habitudes de vie de nos ancêtres, etc... Il faut cependant que le sujet puisse intéresser
l’ensemble des auditeurs. Ceux qui auraient de l’expérience ou un dossier intéressant à présenter sont priés de
contacter un des membres du Comité Organisateur.

� APPEL AUX BÉNÉVOLES

Nous prévoyons des groupes représentatifs de chaque région du Québec. Nous avons besoin de quelques
bénévoles par région pour téléphoner aux gens, annoncer la bonne nouvelle et planifier un transport collectif si un
groupe est assez important.

Quant aux régions de l’extérieur du Québec, nous espérons bien qu’il y aura des délégations, car nous aimons la
visite. Comme aux dernières fêtes, il serait agréable d’accueillir des groupes du Manitoba et de la France.

Pour favoriser la participation de l’extérieur, des familles de la région de Québec sont prêtes à accueillir des
participants dans leurs maisons. Nous sommes actuellement à monter une banque de chambres disponibles.

Ceux qui aimeraient nous aider à transmettre de l’information par téléphone ou à héberger de la parenté sont priés
de contacter un des membres du comité organisateur.





INSCRIPTION À LA FÊTE DE SAINT-RAYMOND

Je serai présent (e) au rendez-vous des Robitaille, à Saint-Raymond, le 20 mai 1995.

Prénom ___________________________ Nom ________________________________

Adresse ________________________________________________________________

Ville _______________________________ Code postal _________________________

Téléphone (___)______________________

Fille ou fils de ______________________________________ Robitaille

Grand-père: ________________________________________

Arrière-grand-père: __________________________________

Enfants: 1er _____________________ 2e __________________________

3e _____________________ 4e __________________________

5e _____________________ 6e __________________________

Je serai accompagné de ________________________, _____________________,

___________________, ________________________, _____________________.

Ci-joint un mandat ( ) ou un chèque ( ) pour _________ personnes. (20 $ par pers.)

J’aimerais participer à la soirée comme

Musicien ( ) instrument _______________________

Chanteur ( )

Autre ( ) précision ________________________

APPRÉCIATION

Je ne peux être présent (e) au rendez-vous des Robitaille, mais il me fait plaisir de vous transmettre les informations sui-
vantes.

Prénom ___________________________ Nom ________________________________

Adresse ________________________________________________________________

Ville _______________________________ Code postal ___________________________

Téléphone (___)______________________

Fille ou fils de ______________________________________ Robitaille

Grand-père: ________________________________________

Arrière-grand-père: __________________________________

Enfants: 1er ____________________ 2e _________________________

3e _____________________ 4e __________________________

5e _____________________ 6e __________________________

Mon message (s’il y a lieu)

___________________________________________________________________

___________________________________________________________________

___________________________________________________________________

Signature ______________________________


